
Association fondée le 2 septembre 1968 et régie par la loi du 1er juillet 1901. 
 
Cette association a pour objet d'organiser toutes les manifestations culturelles 
de nature à faire connaître La Couvertoirade. 
Ses buts sont de : 

- Participer à la sauvegarde du patrimoine historique, paysager et 
humain de la cité de la Couvertoirade. 

- Promouvoir son animation culturelle et historique. 
- Eviter erreurs, déprédations et démolitions en concertation avec les 

élus et les pouvoirs publics. 
 
 
Siège social : Maison de La Scipione – 12230 La Couvertoirade 
 
Cotisations 2008 : 
Carte familiale  25 euros 
Carte individuelle 20 euros 
 
LE BUREAU : 
Président   Vincent DUTHEIL 
Vice-Président  Philippe VARENNE 
Secrétaire et trésorier  Robert IMPERATO 
 
MEMBRES DE DROIT : 
Le maire de la Couvertoirade 
Le conseiller général du canton 
 
LE CONSEIL D'ADMINISTRATION : 
 
   Noële BOULOC 
   Delphine VARENNE 
   Pierre BOULOC 
   Gilbert CAVALIER 
   Jacques DUPONT 
   Vincent DUTHEIL 
   Robert IMPERATO 
   Jean-Pierre ROMIGUIER 
   Bela SCHAEFFER 
   Philippe VARENNE 
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ADHESIONS ET 
COTISATIONS 

 
 
Les personnes intéressées par notre action et 
désireuses de s'y associer peuvent 
adhérer aux AMIS DE LA 
COUVERTOIRADE en virant au 
C.C.P. Montpellier 529-81J 
(Association des Amis de la 
Couvertoirade) le montant de la 
cotisation annuelle qui donne droit au 
service régulier du Bulletin et à un tarif 
réduit pour la visite de la Cité. Les 
cartes sont adressées aux adhérents au 
reçu de leurs cotisations. 
 
 
On compte sur vous : 
 
• Le guide de visite : 48 pages pour découvrir 

et redécouvrir sans cesse les trésors de la 
cité templière. Textes de Pierre Bouloc et 
photos de Jean-Luc Callioni et A.V.E.C. 

 Franco 7 € 
• Le topo guide des « Caselles et Dolmens » 

autour de la Couvertoirade. Textes et photos 
de Vincent Dutheil.            Franco 5 € 

• Armorial des commandeurs de St-Jean-de-
Jérusalem et Malte en Rouergue, publié par 
Sauvegarde du Rouergue 
(20 pages couleur)                       Franco 5 € 

 
 
Envoi dès réception du règlement par 
chèque bancaire ou postal à l'ordre de : 
L'Association des Amis de La 
Couvertoirade 
12230 La Couvertoirade 
CCP Montpellier 529-81 J. 
 

Responsable de la publication du bulletin : Philippe Varenne 
Coordination du bulletin, visites guidées, édition du guide : Pierre Bouloc 

Chargé des réunions animations estivales : Béla Schaeffer 
Chargée des produits dérivés : Noële Bouloc 

Chargé des chemins ruraux : Gilbert Cavalier 
Dessins à la plume : François Montès 
Saisie et maquette : Delphine Varenne 
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MOT DU PRESIDENT 
 
 

1968/2008 
40ième  anniversaire de notre Association : 

 
 

 
 
Notre Association fêtera cet été son 

quarantième anniversaire. Il y a 40 ans, je 
n’étais pas né ! Mais qu’elle est donc cet 
Association des temps anciens ?  Enfant je 
feuilletais d’un œil distrait le bulletin que 
nous recevions au domicile familial, il avait 
un petit air de vacances, il nous donnait des 
nouvelles du village. L’été, je participais 
comme tous les gamins  aux premiers sons et 
lumières des années 70, aux fêtes de la Saint 
Christophe, j’écoutais d’une oreille peu 
intéressée les assemblées générales estivales,  
les grandes personnes y exposaient les futurs 
travaux d’aménagement de la maison de La 
Scipione ou  la réparation de la lavogne. Mais  
pour nous autres enfants du village, La 
Couvertoirade, c’était  les cabanes dans les 
creux des buis du Rédounel, les randonnées 
au fond de la Virenque avec un pique-nique à 
la source des trois évêques, les courses 
poursuites dans les rues du village à la nuit 
tombante. Nous nous rendions bien compte 
que ce village était un village à part.  
 
 Aujourd'hui la vie y procure toujours 
des joies contrastées que  l’on ne rencontre 
nulle par ailleurs, de la solitude des 
randonnées sur le causse dans le froid de 
l’hiver aux nombreuses amitiés et rencontres 
dans les rues de la cité l’été  revenu. Il nous 
est impossible de rester insensible à un tel 
contraste humain. 
 

Ainsi, quelques 40 ans après sa 
création, je reprends, aussi étonné que vous, 

le témoin que l’un des « père fondateur » de 
l’Association des Amis de La Couvertoirade 
me transmet. Pierre Bouloc était Président de 
notre Association depuis 2002. Je tiens dans 
ce premier éditorial à le remercier de ces 
années passées comme pilote de projets, 
beaucoup ont abouti grâce à son dynamisme. 
J’évoquerai bien sûr la reconstruction du 
moulin du Rédounel dont les dossiers de 
demandes de subventions municipales, 
départementales, régionales et autres concours 
ont  meublé agréablement ses soirées 
d’hiver...Mais il faut aussi souligner la qualité 
des bulletins de liaison préparés avec grand 
soin par Pierre dont les nombreuses relations 
ont permis et permettront de faire vivre ce lien 
essentiel entre tous les adhérents. Le local de 
notre Association  est maintenant bien 
aménagé au deuxième étage de la Scipione, 
toutes nos productions : bulletins, guides, 
Tee-shirts… y sont exposées ou archivées. 
 

Je tâcherai de m’appuyer sur toutes les 
personnes qui ont fait et feront vivre notre 
Association en essayant d’y joindre toutes les 
personnes nouvelles qui souhaiteront y 
participer. Je laisse à Pierre Bouloc, mémoire 
vivante de notre Association, le soin de 
reprendre les faits importants de son activité 
depuis 1968 et notamment sous la présidence 
de Jacques Teisserenc qui anima Les Amis de 
La Couvertoirade pendant 25 ans. Les 
nouveaux adhérents pourront ainsi avoir un 
aperçu de « notre histoire », histoire qui 
explique la place de notre Association dans la 
maison de La Scipione ou bien sur le site 
Internet de la commune. 
 

En 1968, l'Association s'était fixée 
trois objectifs principaux: sauvegarder le 
patrimoine historique et humain de la cité, 
restaurer les activités agricoles et artisanales 
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et enfin faire connaître notre village. 
Sommes-nous toujours en accord avec ces 
objectifs? 
 

Quels sont nos projets ?  
 

Le moulin du Rédounel va retrouver 
dans quelques jours ses poumons mais pas 
encore son cœur. Bien sûr, l’apparence 
extérieure est essentielle, que de belles photos 
en perspective, quelle notoriété accrue pour 
notre cité ! Mais était-ce le but final  de ce 
projet initié en 1999 par le Président de 
l’époque Jean-Pierre Romiguier ? Comme le 
soulignai Pierre Bouloc  lors de notre 
Assemblée générale de Pâques, notre projet  
sera totalement abouti quand le moulin vivra 
au rythme de quelques journées de 
fonctionnement par an où « l’on sentira 
l’odeur du froment  fraîchement moulu par la 
meule ».  

Je ne peux que remercier l’équipe 
municipale et particulièrement Madame 
Laborie, maire de la commune, de nous avoir 
épaulé pour terminer cette deuxième phase. 
Sans cette collaboration, notre Association 
n’aurait pu obtenir les fonds importants 
attribués par l’Etat aux seuls projets 
municipaux ou autres fonds accordés par la 
Fondation du Patrimoine. 

 
A nous maintenant de terminer, toujours 

en lien étroit avec la nouvelle équipe 
municipale, ce projet important : la 
restauration complète de l’unique moulin à 
vent de l’Aveyron. Le lien avec les éoliennes 
qui poussent sur toutes nos collines ventées en 
ces temps de développement des énergies 
renouvelables me semble symbolique. Il y a 
400 ans, sur le mont Redon, le moulin du 
Rédounel, premier « parc éolien » était 
construit. Notre Association aura permis sa 
renaissance, quatre siècles plus tard. 
 

Dans une autre direction, nous 
poursuivons notre participation au  

débroussaillement des chemins ruraux, le GR 
entre La Couvertoirade et Le Caylar est 
pratiquement terminé, une magnifique portion 
entre deux rangées de buis longeant un mur 
de pierres sèches a été dégagée à l'est du 
Montaymat.  
 

En ce qui concerne le volet culturel de nos 
activités, trois dates sont à retenir pour cet été 
2008:  

 
- le 14 juin se déroulera la « fête des 

moulins »: une randonnée pédestre partira 
de la plaine de Laguiole sur la route du 
Caylar le matin à 9h30 pour rejoindre La 
Couvertoirade par le GR rouvert avec 
lecture du paysage depuis le Montaymat 
puis arrivée au moulin. L'après-midi nous 
vous donnons rendez-vous au Rédounel  
où M. Badaroux expliquera aux 
participants le fonctionnement du moulin 
et présentera quelques pièces du 
mécanisme 

- le 29 juillet l'association participera aux 
« Mascarades » organisées par la 
municipalité en lien avec toutes les 
associations de la cité, Pierre Bouloc 
interviendra sur le thème de la  vie à La 
Couvertoirade depuis la Révolution 
 

- le jeudi 7 août aura lieu l'Assemblée 
Générale estivale à 15h à la mairie avec la 
projection d'un  film réalisé par 
M.Cabirou sur les travaux du Rédounel 
puis vous serez tous invités à un apéritif 
au Rédounel pour admirer l'avancement 
des travaux. 
 
Comme vous le voyez, notre Association 

vit dans l’air du temps tout en restant fidèle à 
ses trois objectifs vieux de quarante ans mais 
toujours actuels. 
 

Bon été et bons vents à toutes et à tous. 
     

Vincent DUTHEIL 
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LA VIE DE L’ASSOCIATION 
 
 

COMPTE RENDU DE L’ASSEMBLEE GENERALE  
 
Sous un ciel capricieux, l’association des Amis de la Couvertoirade a tenu son assemblée générale.  
En préambule, le président Pierre Bouloc a rappelé que l’association, créée en septembre 1968, 
allait fêter cette année ses 40 ans, devenant ainsi l’une des plus vieilles associations patrimoniales 
du Sud Aveyron. L’occasion a été donnée à Pierre Bouloc de retracer les actions menées par 
l’association dont les objectifs n’ont jamais dévié. 
Dès 1969, l’association, présidée par Jacques Teisserenc, dégageait les abords de la chapelle Saint-
Christol. En 1972, le premier guide de visite réalisé par André Soutou était édité. La participation à 
la remise en œuvre de la lavogne, à l’achat de l’hôtel de la Scipione, à l’animation estivale de la 
cité, sont autant d’actions dont l’association peut se prévaloir. Quarante années au service du village 
en étroite collaboration avec les élus. 
Le rapport d’activité 2007 garde cette empreinte avec l’avancée de la réhabilitation du moulin à 
vent du Rédounel. Ce projet, initié par l’association des Amis est aujourd’hui porté par l’équipe 
municipale. 
En 2008, le toit tournant et les engrenages devraient être posés. Le débroussaillage des chemins sera 
également poursuivi. Une journée a d’ailleurs été organisée samedi pour l’entretien du GR 71. 
Le rapport financier fut l’occasion pour le trésorier Robert Imparato, de démontrer l’engagement 
financier de l’association auprès de la municipalité concernant la réhabilitation du moulin du 
Rédounel. La bonne gestion de l’association permet de dégager une part non négligeable de 
financement. 
Forte de ses 130 adhérents répartis sur le territoire national et au-delà, l’association des Amis de la 
Couvertoirade présente en cette année 2008 un bilan hautement positif. 
Après l’adoption à l’unanimité des rapports d’activités et financier, l’élection du conseil 
d’administration a été effectuée. Ce dernier a ensuite désigné son bureau. Vincent Dutheil remplace 
au poste de président Pierre Bouloc, qui ne souhaitait pas se représenter. Le vice-président sera 
Philippe Varenne et les postes de secrétaire et de trésorier seront tenus par Robert Impérato. 
Autour de la fouace et du verre traditionnels, cette assemblée générale annuelle s’est achevée non 
sans félicitations et encouragements au nouveau bureau et son jeune président. 
 

Solveig Letort 
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COMPTE-RENDU FINANCIER 
 

 
COMPTABILITE  2007. 
 

Recettes  Dépenses 
 
Cotisations 2285 € Bulletin Association 1458 € 
Vente guides Ass. 4110 € (Imprimerie +compo) 
Visites guidées 131 € Frais de fonctionnement 608 € 
 
TOTAL 6526 € TOTAL 2066 € 

 
Solde positif  4460 € 

 
OPERATION  REDOUNEL  2007. 
 
Total des Recettes 1546 € 
 
Vente tee-shirts et cartes 733 € 
Dons divers 183 € 
Opération Rédounel (urne) 630 € 
 
Total des Dépenses 157 € 
 

Solde positif  1389 € 
 
RAPPEL  OPERATION  REDOUNEL depuis le début 2006. 
 
Subventions 2006  Dépenses moulin 
 
Communauté de communes 2000 € Ch.  Montaigut 8050 € 
Conseil Régional 5966 €  Montaigut 3050 € 
Parc Grands Causses 3050 €  Badaroux 4784 € 
Conseil Général 6483 €  Badaroux  3333 € 
Sous-total 17499 € Sous-total 19217 € 
 
Dons et sommes récoltés par  
l’action de l’association   
2006  6536 € 2008  Ch. Badaroux 13322 € 
2007  2305 € 
Sous-total 8841 € Sous-total 13322 € 
 
TOTAUX 26340 €  32539 € 
 
Fonds propres de l’association : 6199 € 
 
 

 

Financement du Rédounel 
début 2008 

par l’association 
Les Amis de La Couvertoirade : 

13322 € 
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LA VIE DE L’ASSOCIATION 
 
 

4O ANS 105 BULLETINS   FAISONS LE POINT 
 
Il est des moments où nous ressentons le besoin de faire le bilan du chemin parcouru depuis la 
création de notre association. Le changement de président à l’A.G. de 2008 nous permet très 
succinctement de revenir sur ce chemin. 
Les bulletins – que l’on peut consulter au siège social – sont une mine de renseignements non 
seulement sur notre association, mais sur la vie à La Couvertoirade et sur le plateau. En effet, dès 
les premiers numéros, on entend la rumeur de l’extension du Camp du Larzac, puis les péripéties 
jusqu’en 1981. 
Notre association date d’une réunion de tous les habitants sur la Courneuve fin août 1968. Les 
statuts écrits à la hâte ont été déposés le 2 septembre 1968 et le premier bulletin date d’octobre 
1969. L’éditorial est signé de la présidente Michèle Teisserenc. Jacques, son mari, la remplace à 
l’A.G. du 29 août 1970. 
 
Le premier bureau était ainsi composé :  Michèle ( puis Jacques) Teisserenc 
  Vice-présidents     Claude Cartailhac, délégué au comité des jeunes 
           Pierre Dutheil 
           Roger Valette 
  Secrétaire        Jacques Dupont 
  Trésorier                Philippe Vernière 
  Trésorier adjoint    Henri Jonquet 
  Archivistes        Pierre Bouloc 
           Marcelle Salasc 
 
L’association avait trois objectifs principaux : 
 
1/ Sauvegarder le patrimoine historique et humain de la Cité. 

Le château avait été vendu (M. Dijou, notaire à Montpellier) le 27 avril 1964 par Angèle  
Comeyras à Mr Gourdain (1000 F). 
Le four communal avait été vendu à Mr Jean Lefranc le 2 avril 1967. 
 

2/ Restaurer les activités agricoles et artisanales. 
La Ferme périclitait. Sa remise en exploitation ne se fera qu’en 1979. En revanche il y avait 

encore la laiterie de La Blaquèrerie, gérée par Mr et Mme Béziat et celle de Cazejourdes, gérée par 
Mr et Mme Gaches. Elles ouvraient tous les ans en février. Il y avait aussi les troupeaux 
transhumants de Mr Périé, Mr Pic, Mr Grousset, Mr Valès, Mr Gounel. 

 
3/ Faire mieux connaître le village. 

Nous verrons comment l’association a réalisé cet objectif. 
Pendant longtemps, nos actions ont essayé d’atteindre ces trois buts en n’accordant aucune 

priorité essentielle à l’un d’eux et en répartissant les moyens dont disposait l’association. 
Donc dès le début, l’effort sur l’environnement a été sensible. Dès 1970, les jeunes et les moins 

jeunes ont dégagé l’église St Christol. Ils ont consolidé la lavogne ( 1500 F) qui sera réparée par 
l’association en 1974 et en 1980 ( fouilles dans l’aven citerne). 

Le deuxième effort a porté sur l’organisation des spectacles. Outre les rallyes annuels suivis de 
méchouis et l’embrasement des remparts, c’était la création du « Son et Lumière » monté chaque 
année sans l’apport de professionnels mais avec le concours de Georges Girard pour le commentaire 
et animé par tous les gens du village ( résidents et vacanciers). 
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4 spectacles en 1970.  1200 visiteurs. 
6 spectacles en 1974. Pour ce « Son et Lumière », l’association reçoit deux prix. Un de la Caisse 

des Monuments Historiques, l’autre du Secrétariat d’Etat à la Jeunesse et aux Sports. 
Faire connaître La Couvertoirade avec des spectacles, c’est bien ; éditer un guide fiable et 

sérieux, c’est encore mieux. 
 
Dès 1969 nous contactons André Soutou que nous connaissions et qui s’est mis tout de suite au 

travail, aussi bien sur le terrain ( mesures des murs du château pour être sûr de la présence réelle de 
la chapelle des Templiers) que dans la recherche des archives. Le guide parait en juillet 1972. On le 
réédite en 1974, puis en 1977. 20000 exemplaires vendus. 

L’association édite aussi une autre plaquette d’André Soutou : Le Larzac autour de La 
Couvertoirade. 

Notre but était d’éclairer l’histoire en utilisant des documents originaux, car nous voulions 
rompre avec des pseudo-guides qui n’étaient que des commentaires ou des reprises du travail – par 
ailleurs excellent – de l’abbé Caubel (1922 – 1925). 

L’association a été soutenue par les maires, M.Sérieys d’abord, Jacques Dupont à partir de mars 
1977. 

Un exemple : en 1975 la municipalité aménage le gîte d’étape (qui, plus tard, sera géré par « les 
Amis » avec M.Pinet, le père de Christiane, en tant que responsable). Les voûtes du gîte deviennent 
le 1er siège social de l’association qui l’aménage et en fait une belle salle de réunion pour les jeunes. 

Avec J. Dupont – présent sur la Courneuve en 1968, membre actif du premier bureau, puis 
affecté aux relations publiques jusqu’à ce qu’il occupe les fonctions de maire – les liens se 
resserrent encore. La municipalité entreprend des actions concrètes, l’association participe au 
financement. C’est le cas pour le clocher de l’église au moment du déplacement du cadran de 
l’horloge et du dégagement d’une ouverture ancienne. C’est le cas pour la réparation de la Tour 
Auglan…plus tard  pour le plafond et le plancher de La Scipione, après l’achat du bâtiment. C’est 
aussi le cas des moulages de croix discoïdales d’abord exposés au siège social (le gîte d’étape) puis 
installés dans l’ancien cimetière. 

Car dès 1978, l’association rêve d’un musée municipal. 
Des documents importants et de nombreuses pièces archéologiques de valeur concernant La 

Couvertoirade et le Larzac, détenus par différents particuliers pouvaient être récupérés à condition 
que soit aménagé un Musée Municipal, condition nécessaire pour qu’un Conservateur soit en charge 
des collections. 

Mr.Teisserenc, le président, pense à l’Hôtel dit de la Scipione acheté 15 ans plus tôt par 
Mr.Flamin qui le laisse depuis dans le plus total abandon. On sait que « les Amis » récolteront vingt 
millions de francs de l’époque pour l’achat (40 millions) et que, depuis, notre siège est « La 
Scipione ». 

Et l’association continue les travaux de restauration, les activités culturelles, et elle participe 
activement à la protection et l’embellissement du site. Il serait fastidieux de tout commenter ! 

Elle essaie aussi de gérer de nouveaux problèmes. Par exemple l’arrivée de commerçants, de plus 
en plus nombreux. Elle a pris position contre ceux qui auraient voulu que La Couvertoirade soit un 
village figé, immuable, toujours identique à ce qu’il fut dans le passé, un village à vocation 
purement agricole, uniquement peuplé l’été des descendants des familles du coin et hélas ! vide 
d’habitants le reste du temps. 

Mais le succès de l’implantation des gens de l’extérieur dans un village est lié à l’acceptation des 
nouveaux venus par la population. Depuis les années 70, quatre ou cinq artisans avaient pris le 
risque de vivre à La Couvertoirade toute l’année. Ils sont toujours à La Couvertoirade. Peu de 
nouveaux commerçants ont suivi leur exemple. 

L’association a tout de suite compris que, une fois les boutiques installées pour l’été, le touriste 
arrivant non plus seulement pour visiter les monuments mais aussi pour faire des achats, le tourisme 
risquait de se révéler la pire des évolutions dans le village. 
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D’où l’idée non seulement de continuer nos actions habituelles (en 1986, l’association prend en 
charge l’illumination de la façade nord des remparts – pendant quelques années elle demande à 
l’Université Populaire du Sud Rouergue d’inclure La Couvertoirade dans le circuit de l’Université 
d’Eté) mais de s’occuper aussi de l’accueil des touristes : 

 
1/ par la publication d’un nouveau guide, (1996) complétant l’ancien guide – épuisé – d’André 
Soutou. Ce guide est toujours en vente ; une nouvelle édition – avec les modifications nécessitées 
par la vie du village, l’implantation de nouveaux agriculteurs – est prévue pour le 1er trimestre 2009. 
 
2/ par l’organisation de visites guidées. 
 
   En 1995, Philippe Augé succède à Jacques Dupont en tant que maire et la municipalité renouvelle 
à l’association la charge de l’animation culturelle. En 1996, « les Amis » suggèrent à la municipalité 
l’organisation des visites et dès le printemps 1997, nous accueillons des groupes et, en juillet et en 
août, les individuels bénéficient aussi des services des Amis. 
Jusqu’en 2001 où le nouveau maire – avec l’accord de l’association, reprend cette charge. Madame 
Laborie développera dès 2002 ce service. 
Il faut rappeler le rôle du Conservatoire Larzac Templier Hospitalier, de Mme Lapeyre, sa directrice 
et de Mr Miquel, le chargé de mission Histoire. « Les Amis de La Couvertoirade » sont associés aux 
actions du CLTH et participent activement aux réunions de cet organisme jusqu’à sa transformation 
en Syndicat Mixte. C’est une époque – sous la présidence de Jean Pierre Romiguier – extrêmement 
active. Les animations se succèdent. On remet à l’honneur la fête du mouton et la fête de la St 
Cristol, et en 1997, 1998 et 1999, tous les jours en été, une animation par la Troupe Petot. 
Tous les jeudis, à la Cambière, spectacle et repas autour du chaudron où a mijoté une bonne soupe, 
préparée par Jacques Dupont et quelques voisins. 
Tous les vendredis, la Légende de St Cristol, qui est une balade dans les rues du village à la lueur 
des torches. Ce spectacle itinérant est suivi d’un partage autour de la fouace et du verre de l’amitié. 
Par ailleurs sont organisées des balades avec Georges Causse (découverte des fleurs mellifères) ou 
par moi-même (dolmens et caselles, le petit patrimoine non protégé). 
Puis le CLTH crée Les Estivales et un très grand spectacle, Evrard des Barres, Maître du Temple. 
L’association répond toujours « Présente ». 
Depuis que j’ai remplacé Jean Pierre Romiguier, l’association a continué à constituer les dossiers 
pour que soit réhabilité le moulin du Rédounel ; elle a œuvré pour que les visiteurs qui viennent à 
pied aient des chemins agréables avant d’arriver jusqu’aux remparts ; elle a développé les produits 
dérivés – exemple : la brochure Caselles et dolmens. 
Mais inutile d’insister, les bulletins précédents abordent tous ces sujets. Par ailleurs, l’énumération 
ci-dessus ne prétend pas être exhaustive et tout article doit bien veiller à ne pas lasser le lecteur. 
En vérité, ce n’est pas le passé de notre association qui nous intéresse mais son avenir. Pour cela, 
faisons confiance au nouveau président, Vincent Dutheil, au nouveau bureau et au conseil 
d’administration. Et surtout un grand merci aux adhérents. 

P.B. 
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HISTOIRE 
 
 

LE CARNET DE BORD D’ALBERT THEVENON dit « MICHEL ». 
(3 mai 1943 – 12 juin 1943. Séjour à La Couvertoirade ) 

 
 

 
Le bulletin 102 (déc.2006) présentait un 
article sur « La porte Sud et les Compagnons 
de France ». Il évoquait les jeunes gens qui 
ont transité au « camp de La Couvertoirade », 
en fait le presbytère et le château. 
Le n° 103 a fait état de l’action de M. Baron, 
« le chef » de ces réfractaires. Une plaque a 
été inaugurée le 22 août 2007 et à cette 
occasion, M. Baron m’a présenté à M. et 
Mme Hervé Mollard d’Oullins, cousins 
d’Albert Thévenon. Vous allez lire des extraits 
de son « carnet de bord ». Merci encore à M. 
et Mme Mollard qui m’ont aussi envoyé des 
photos de l’époque où l’on reconnaît outre 
« Michel », Max Gagnoud et Jean Ferrand 
qui sera déporté. 
Nos adhérents devraient être sensibles à ces 
notes qui évoquent notre village mais surtout 
la difficulté pour ces jeunes gens d’avoir des 
contacts avec les habitants. Ils étaient très 
surveillés et le moindre faux-pas était une 
condamnation à mort. Par ailleurs la Grande 
Histoire est évoquée. Hélas, Albert Thévenon 
dit Michel ne verra pas la libération ! 
Après  avoir quitté La Couvertoirade, ce sont 
des journées d’errance. Traqués, menacés, 
ces jeunes gens vadrouillent dans tout le sud 
de l’Aveyron. En avril 1944, Albert et ses 
hommes débarquent au maquis du 
Bouscalous, commune de Mounès, un des 
premiers maquis en Aveyron qui organise et 
participe à de nombreuses missions. 
Ils sont « vendus » par un indicateur. Le 15 
juin il est arrêté et exécuté la 17 août à Sainte 
Radegonde, à la veille de la libération de 
l’Aveyron, avec 29 autres patriotes. Tragédie 
que tous les aveyronnais connaissent !... Il 
avait 21 ans. 
 
 
 
Samedi 1er mai 43.    Lavage de tous les 
parquets, vestibules, escaliers. 

Dimanche 2.5.43.    Débarbouillage. Je fais la 
cuisine de midi. Encore q.q. passagers cette 
semaine. 
Lundi 3.5.43.   Nous faisons les derniers 
préparatifs de départ et nous partons en 
camion. Nous sommes cinq. Nous passons 
devant le camp du Larzac et nous remarquons 
beaucoup de choses au passage… Nous « en » 
voyons qui partent  à l’exercice, qu’ils en 
profitent… Nous arrivons au but à 2 h. et 
demie. Village tout à fait particulier que celui 
de La Couvertoirade. Tout en ruine, notre 
travail est d’ailleurs de reconstruire. Une 
ceinture de remparts plus ou moins démolie 
tout autour du village, et à l’intérieur, des 
maisons d’un style très ancien puisque du 
12ème siècle. Tout ceci construit par les 
Templiers. Des citernes sont aménagées dans 
toutes les maisons pour recevoir l’eau de 
pluie, seule ressource en eau du pays. Des 
cuvettes sont creusées à travers les prés pour 
recevoir l’eau et c’est là que chaque jour va 
boire le bétail, car pas une source, pas un 
ruisseau, rien. Notre logement est un ancien 
monastère, au style du pays évidemment. 
Petites ouvertures, murs de deux mètres 
d’épaisseur etc… Nous nous  aménageons 
donc de notre mieux. L’effectif est de cinq 
pour le moment : René, Dupont, Mireille, le 
Chef, et moi. Je suis cuisinier. 
Mardi 4.5.43.  Installation du logement, 
nettoyage. Je continue à faire la cuisine. 
Mercredi 5.5.43.  Nous nous faisons à cette 
vie et nous nous habituons à ce cloître. 
Aujourd’hui : fait important. Vers les une 
heure, nous avons la visite des gendarmes, qui 
sont de passage parait-il. Nous sommes un 
peu surpris, car c’est tout à fait inattendu ; ils 
nous interrogent beaucoup car ils sont très 
curieux. Mais nous tenons tête et ils ne nous 
demandent pas nos papiers, ils se contentent 
d’interrogations orales sur un tas de 
chose… !! Age, lieu de résidence, travail, 
parents, pourquoi on est ici etc…etc… Nous 
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réagissons très bien et ils s’en vont… C’est la 
vie… parfois mouvementée, plein 
d’embûches mais qu’importe… nous 
tiendrons et jusqu’au bout. Les nouvelles des 
fronts sont bonnes, surtout en Tunisie. Nous 
sommes prêts, on les attend puisque nous 
sommes à pied d’œuvre et de bon cœur… On 
les aura… Avec la F.C. sur la voie de Ch.de 
Gaulle. 
Jeudi 6.5.43.  Je suis cuisinier. Nous avons la 
visite de Mr le curé qui vient tous les jeudis 
pour le catéchisme et il se sert d’une pièce du 
monastère. Très sympathique mais curieux lui 
aussi. Nous faisons le tour du village et 
visitons les ruines, véritables merveilles 
ancestrales. Nous faisons le tour du chemin de 
ronde, où il est praticable, et constatons qu’il 
y a beaucoup de travaux à faire. 
 

 
 
Vendredi 7.5.43.  Travaux de jardinage. 
Toujours cuisine. Le soir, les nouvelles sont 
excessivement bonnes et grande est notre 
joie : les alliés sont dans les faubourgs de 
Bizerte et Tunis. Bravo pour eux. Hommage à 
nos compatriotes français qui luttent là-bas et 
préparent le grand coup. 
Samedi 8.5.43.  Ce matin, nous sommes fous 
de joie. Tunis et Bizerte sont aux mains des 
alliés ! Bravo ! C’est le prélude de notre 
libération. Nous sommes prêts à leurs côtés. 
Le soir nous apprenons que c’est à peu près 
terminé. Quelle victoire ! La foule tunisienne 
est heureuse et folle de joie, cela se comprend, 
aussi maintenant il n’y a plus qu’à attendre… 
Et  leurs côtés, nous donnerons cette joie à la 
population française. 
Dimanche 9.5.43.  Les nouvelles sont toujours 
très bonnes, les alliés continuent la 

destruction de ce qui reste !!! Et préparent 
leur assaut…où…et quand…attendons ! 
Toujours prêts. 
Lundi 10.5.43.  Le chef arrive avec le ravito. 
Il a été arrêté trois fois en cours de route ! Il 
nous donne des nouvelles… Motus ! 
Mardi 11.5.43.  Travaux de jardinage. Les 
opérations marchent à merveille. C’est par 
milliers que se chiffrent les prisonniers. 
Bravo ! La préparation de l’assaut sur la 
« citadelle européenne » commence déjà : 
bombardement de l’Italie et de ses îles… 
Mercredi 12.5.43.  Je vais au dernier lieu de 
séjour avec le chef. En cours de route, les 
deux roues d’un côté arrière du car crèvent. 
Enfin nous arrivons. Et de suite après avoir 
serré la main « aux copains », je prends 
connaissance du colis. Ce qui me fait 
extrêmement plaisir d’avoir de bonnes 
nouvelles. Nous mangeons puis je vais au 
docteur à Roquefort. J’ai pris une pointe 
rouillée sous l’ongle, d’où abcès et doigt et 
main enflés. Rien dormi cette nuit. Il 
m’enlève l’ongle presque sur toute sa surface 
et nettoie, puis pansement. Je redescends 
prendre les sous et attends le car. Je trouve le 
chef en route et nous filons à Tendiques. 
Visite des papiers et des bagages par les 
gendarmes, mais nous les connaissons, ce 
sont ceux qui nous ont rendu visite ici. Et 
comble de bonheur et de cynisme, au lieu de 
nous demander nos papiers, ils nous serrent la 
main et discutent avec nous… Il vaut mieux 
comme çà ! Nous sommes de retour à la 
maison à six heures. Les deux copains sont 
aussi contents que moi des nouvelles et du 
colis. Grande satisfaction !!! La situation des 
fronts de guerre est excellente et inespérée. 
Toute résistance organisée est terminée. Des 
prisonniers en masse – dont 11 généraux – et 
150000 hommes et tout le matériel. Ils se 
rendent à des Français et sans condition.  
Jeudi 13.5.43.  Travaux de jardinage. 
Situation favorable grandissante. Les 
bombardements alliés s’intensifient, tant sur 
l’Allemagne que sur l’Italie et ses îles, qui 
pourraient avoir sous peu la visite de nos 
frères. 
Vendredi 14.5.43. Jardinage et toujours 
cuisine. Notre tâche sourde continue…en 
attendant de se mettre au jour et de bon cœur. 
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La Tunisie est à nouveau française. Quelle 
joie là-bas ! Butin important en matériel. 17 
généraux et plus de 150000 prisonniers ! A 
quand le tour de la France ?  Les hostilités ont 
cessé entièrement hier à 11 h45 en Tunisie. 
Samedi 15.5.43.  Jardinage et cuisine. Temps 
magnifique. 
Dimanche 16.5.43. Journée magnifique. Bain 
de soleil. Rien de nouveau. Les nouvelles sont 
toujours très bonnes, le nombre de généraux 
prisonniers en Tunisie se monte à 26 dont 16 
allemands. Quelle dégelée ! C’est un début. 
Lundi 17.5.43.  Jardinage. Nous avons le 
plaisir de pouvoir envoyer de nos nouvelles 
aujourd’hui. Ce soir, je prends avec le chef 
mon premier bain de l’année à 9 h du soir, la 
lune est déjà haute dans le ciel. Mais nous 
sommes si contents d’avoir découvert ce lieu 
de baignade qu’on ne peut attendre. Les 
nouvelles sont toujours bonnes : 
bombardement systématique de l’Allemagne 
et l’Italie, les barrages de la Rhur. C’est un 
succès ! 
Mardi 18.5.43. Je suis toujours cuisinier. La 
R.A.F. remporte un succès immense dans la 
destruction des trois barrages de la Rhur. 
C’est le prélude, attendons ! 
Mercredi 19.5.43.  Les ouvriers maçons sont 
arrivés hier et commencent les travaux, c'est-
à-dire remonter la tour. Nous devons leur 
aider, donc maintenant nous travaillons pour 
les Beaux Arts ! 
Jeudi 20.5.43.  Travaux de maçonnerie. 
Cuisine. 
Vendredi 21.5.43. Journée mémorable. Nous 
avons la visite du Grand Directeur des Beaux 
Arts (grand collaborateur fanatique qui rend 
visite aux grands chefs allemands en 
Allemagne) accompagné de plusieurs huiles. 
Il nous serre la main, très sympathique. Il 
nous apporte du ravito qui – quel cynisme – 
sort de l’intendance allemande. Il visite le 
village, notre habitation. Sa visite a laissé des 
espoirs en ce qui nous concerne. C’est 
renversant !  Pauvres boches… Comme on 
vous possède en attendant mieux !... 
Samedi 22.5.43.  Travaux maçonnerie. Départ 
de notre camarade Mireille, pour retourner à 
l’école des cadres ! Et vers les six heures, 
encore une alerte – qui se passera d’ailleurs le 
mieux possible – visite de deux gendarmes. 

Nous ne les connaissons pas ceux-là ! Ils 
recherchent un type qui devait partir en 
Allemagne et qui a des dettes. Nous causons 
avec eux très sympathiquement et voilà… Et 
l’on continue, malgré que cette vie de traqué 
soit parfois pénible moralement. 
Dimanche 23.5.43.  Belle journée. Après-
midi, bain. Journée de plein air. Mais nous 
sommes impatients… il n’y a que çà qui 
compte ! 
Lundi 24.5.43.  Maçonnerie. Transport de 
pierres et toujours cuisinier. Cette vie de 
traqué est énervante et pénible moralement. 
Toujours réfléchir avant de parler, peser ses 
paroles pour ne rien trahir de notre âge, métier 
etc…etc… Car nous sommes entourés 
constamment de gens  qui ne se doutent de 
rien (maçons et autres…). Mais courage 
malgré tout… Nous sommes toujours prêts 
plus que jamais. 
Mardi 25.5.43.  Le chef est parti au Centre, 
expédier le colis pour nos parents. Travaux : 
cuisine, extraction de sable. 
Mercredi 26.5.43.  Cuisine. Temps pluvieux. 
Le chef arrive vers huit heures avec de bien 
mauvaises nouvelles. Des rafles de grandes 
envergures dans la région. Des arrestations. 
Des copains en danger. Et la disparition de 
ceux que nous attendions : un colonel, un 
lieutenant français, un commandant anglais et 
du matériel. Que sont-ils devenus ? Il faut 
redoubler de vigilance et préparer une fuite 
éventuelle… Par contre, il y a du matériel 
d’arrivé. Parfois pénible cette vie, avec 
embûches mais qu’importe, jusqu’au bout, ils 
ne nous tiennent pas encore !!! 
Jeudi 27.5.43.  A deux heures arrivent des 
copains que nous avons connus ailleurs… Ils 
sont cinq. Certains vont rester avec nous, 
d’autres iront ailleurs. 
Vendredi 28.5.43.  Je suis content de céder 
ma place de cuisinier à Baptiste, qui d’ailleurs 
s’y entend bien mieux que moi. Je deviens 
manœuvre comme les copains et sert les 
maçons, transporte les pierres, évacue les 
ruines. Ce qui sera un travail de dépenses 
physiques. Tant mieux, j’en ai besoin. 
Samedi 29.5.43.  Travaux de maçonnerie. 
Après-midi bain et lessive. Nouvel arrivant 
qui grossit nos rangs. Plus nombreux nous 
serons, plus de boulot nous ferons ! 
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Dimanche 30.5.43.  Débarbouillage et 
promenade dans la nature. J’ai oublié de 
mentionner hier la visite d’un gendarme. Il 
nous a serré la main à tous, nous a félicité de 
notre tenue et de notre travail. Les gens du 
pays sont très contents et ensuite il est reparti, 
c’est rassurant ! 
Lundi 31.5.43.  Travaux de démolition au 
chantier. Les nouvelles sont convaincantes : la 
classe 1942 est entièrement ramassée pour 
l’Allemagne. 
Mardi 1.6.43.   Travaux de démolition. Le 
chef part au Centre. 
Mercredi 2.6.43. Mêmes travaux. Très content 
reçu lettre aujourd’hui. Le chef arrive avec  
Mr. ……. Sergent-chef et repart de suite. Il 
n’est pas en règle et préfère ne pas stationner 
ici. Et il me remet toute la responsabilité de la 
vie ici… 12 types… et dans notre situation ! 
Enfin de bon cœur… il le faut. Boulot, ravito, 
camouflage etc… 
Jeudi 3.6.43.  Ascension. Un peu de boulot le 
matin pour servir les maçons. Temps 
maussade. Journée passée à la maison. 
Vendredi 4.6.43.  Le ravito s’étire. Je prends 
la responsabilité et je me débrouille. Puis 
visite de deux envoyés qui viennent se rendre 
compte de la marche de « l’Auberge », 
travaux, vie, nourriture, notre but, principe de 
l’organisation etc… Aussi je dois me dépêtrer 
en causeries à forger de toutes pièces et en 
faisant attention…et ce n’est pas tout drôle. 
Quel énervement moral !!... pénible… Cette 
causerie n’en finit plus, tant ils sont curieux. 
Ce n’est pas facile… Je m’en sors bien et les 
contente de mon mieux. Le chef rentre du 
Centre et les nouvelles ne sont pas brillantes. 
La police traque de plus en plus, et il est 
fortement question de reprendre le maquis tôt 
ou tard, et peut-être même d’entreprendre la 
bagarre, la vraie… Tant mieux… Tout mais 
ils ne nous auront pas !!! 
Londres parle de l’Isère et notre département 
est à l’honneur dans la résistance. Bravo ! 
Giraud et De Gaulle se sont enfin compris et 
le comité de la libération nationale est formé. 
L’union de la Nation est faite, il n’y a plus 
qu’à attendre le grand jour… 
Samedi 5.6.43.  Travaux au jardin. Et 
camouflage de denrées alimentaires pour le 
jour où l’on prendra le maquis ! Discours du 

traître Laval – peu rassurant ! Ce qui nous 
déconcerte est la menace de s’en prendre aux 
familles des réfractaires. Sa peau était déjà 
mise à prix, mais cette fois s’en est fait et bien 
d’autres avec lui ! Nous le jurons ! 
Dimanche 6.6.43.   Des ordres… La 
résistance s’organise. Notre groupe doit avoir 
un nom et nous décidons que nous 
combattrons sous le nom de « Surcouf ». Et 
nous lutterons la vraie bagarre. Tout ce qui se 
dressera contre nous : police, milice, le 
fameux 1er régiment de Laval et enfin…le 
boche. Tous ceux-là sont nos points de mire. 
Et jusqu’au bout, mais ils ne nous auront pas, 
mais nous les aurons ainsi que LA 
VICTOIRE ! 
Lundi 7.6.43.  Travaux de déblayage. 
Maçonnerie. Départ d’un copain pour une 
autre planque toute proche. Le chef part au 
Centre et me lègue toutes les responsabilités 
comme chaque fois qu’il part. 
Mardi 8.6.43.  Travaux de maçonnerie. Coup 
de téléphone du chef… Il suffit de se 
comprendre. L’après-midi visite du fameux 
collaborateur et d’autres personnalités. Le 
salaud est très curieux, aussi quelle 
gymnastique d’esprit pour ne pas 
s’embrouiller. Lorsque ces types sont partis, 
le chef nous annonce le départ de six copains, 
à prendre parmi nous. Cà va très mal. 
Mercredi 9.6.43.  Travaux maçonnerie. Les 
quatre copains : Toubib, Justin, Baptiste et 
François partent en camion. Le camion nous a 
amené un chien superbe, un vrai colosse, c’est 
Milor. Départ du chef. Je suis encore 
responsable ici. 
Jeudi 10.6.43.  Mauvaise journée. Une alerte 
qui compte : à midi, visite de deux 
gendarmes, et cette fois leur visite n’a rien de 
sympathique, bien au contraire. Ils veulent 
vérifier notre identité. Je leur raconte que 
nous n’avons pas de carte etc…un laïus. 
Alors, comme ils sont finalement 
sympathiques et je crois « à la coule », mais 
ils ont l’ordre. Ils se contentent de ce que 
nous leur racontons. Et évidemment avec quel 
déguisement ! Ils ont un ordre de mission, et 
je crois qu’il émane de ce grand collaborateur. 
Tous ici, nous souhaitons qu’on nous accorde 
la faveur de lui trouer la peau. Quel plaisir ce 
jour-là !... 
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Ils partent et de suite, conciliabule. Que 
faire ?  Certainement que sous peu il nous 
faudra gagner le maquis. Je ne peux prendre 
la décision moi-même et j’essaie de rentrer en 
relation avec le chef par téléphone… 
Attendons ! Cela n’a pas ébranlé notre 
détermination de lutter jusqu’au bout et de 
bon cœur ! 
Vendredi 11.6.43.  Le chef  va chercher des 
ordres pour nous au Centre. Les sacs sont 
prêts et nous, sous vapeur pour prendre le 
maquis. Les nerfs sont tendus, mais nous 
sommes décidés à résister par n’importe quels 
moyens, contre quiconque voudrait nous 
arrêter. Nous sommes fermement décidés à 
bagarrer, mais ne pas se rendre. Attendons ! 
Bonnes nouvelles ce soir. Occupation de l’île 
de Pantellaria ! C’est un début ! 
Samedi 12.6.43.  Travaux à la reconstruction 
de la tour. Et à neuf heures, je reçois le coup 
de téléphone du chef avec langage convenu. 
Et il en résulte que nous prenons le maquis cet 
après midi. Il faut finir de préparer sacs et 
ravito…puis c’est la grande inconnue ! 
Certainement que l’Organisation s’est 

renseignée et que les poursuites contre nous 
suivent leur train… Mais ils ne nous tiennent 
pas encore… Les causses sont immenses et 
jusqu’au jour où nous sortirons de nos 
cachettes pour lutter vaillamment et 
furieusement, nous continuerons à les 
posséder et à …. SERVIR LA FRANCE ! 
(Ecrit en pleine brousse !) Et voilà, nous 
avons pris le maquis. Vers les deux heures et 
demie, le chef arrive en trombe et en vitesse il 
faut partir en prenant le strict nécessaire. Cinq 
minutes plus tard nous quittions le village par 
le jardin et les rochers et par la montagne 
nous arrivons au lieu convenu où nous attend 
une auto. Et nous partons. Il a fallu partir très 
vite car les recherches contre nous sont très 
actives et émanent de la Préfecture. Nous 
avons été signalés… certes par le fameux 
collaborateur. Combien veulent lui trouer la 
peau !! Ce sera une passoire !! 
En route, une roue de l’auto crève. Déveine 
tout le long ! Enfin nous arrivons….à un 
chantier de colonisation où nous retrouvons 
deux copains. Le chef nous quitte et repart de 
suite. Nous nous installons. 
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HISTOIRE LOCALE 
 

INSTRUCTION  PRIMAIRE - COMMUNE  DE  LA  COUVERTOIRADE 
ANNEE  1885 

 
 
 
 
Une école neuve sur la commune de 
La Couvertoirade en 2009 ? 
Dossier communal à suivre. 
Sera-t-elle fréquentée par 38 garçons 
comme en 1885 ? 
 
 
 
 
Grâce à Madame Maréchal, vous 
pourrez prendre connaissance de la 
liste du registre. Nous espérons 
publier la liste des filles fréquentant 
l’école publique à la fin du 19ème 
siècle. Si, comme Mme Maréchal, 
vous retrouvez un de ces registres, 
faites-en profiter les Amis. Combien 
d’adhérents retrouveront leurs 
ancêtres dans cette liste ? Ce serait 
intéressant d’avoir un « retour ». 
Merci. 
 
 
 

 

 

 

 

Ecole primaire publique de garçons (laïque) Dirigée par M.Guieysse. 
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LA VIE DU CAUSSE 
 
 

« LES AMIS DE LA COUVERTOIRADE » et 
« RESTAURATION ET SAUVEGARDE DU PATRIMOINE » (Le Caylar) 

continuent à débroussailler le GR71. 
 
L’équipe municipale de La Couvertoirade a adressé ses vœux 2008 avec la carte ci-dessous. Quelle 
bonne idée de montrer un chemin sur le Causse ! – avec en plus la marque du GR sur le rocher. (Les 
lecteurs imagineront les deux couleurs sur le rocher, rouge et blanc). 
Est-ce un hommage à l’action des associations et en particulier de la nôtre ? Sans aucun doute. 
Sur le Larzac, les grands espaces incitent à la randonnée. Les Comités Départementaux de la 
Randonnée Pédestre ont de plus en plus d’adhérents. Pour le seul comité de l’Aveyron, 2784 sont 
répartis dans une soixantaine d’associations sur l’ensemble du territoire aveyronnais ; c’est le 
meilleur ratio national du nombre de licenciés par rapport au nombre d’habitants (10,27 pour 1000 
habitants). 
Le jeudi 27 mars, les deux associations qui oeuvrent pour remettre le chemin dans ses bouissières 
(allées de buis) et entre les murets originels, ont eu le plaisir d’accueillir une vingtaine d’adhérents 
des comités Hérault et Aveyron. 
Malgré la date – nos adhérents travaillent le jeudi – les Amis étaient bien représentés avec des 
volontaires qui avaient apporté leur tronçonneuse. Avec de tels engins et l’appui des membres des 
comités, nous avons avancé dans les broussailles et découvert le chemin d’antan. 
Le samedi 29, les tronçonneuses ont été remises en marche. Et oui, les abords du Montaymat ont été 
troublés par un bruit, scandaleux dans le silence des grands espaces ! Les oiseaux se sont tus, les 
lapins sont restés dans leurs terriers. Impardonnable. Heureusement que, pendant ces journées de 
débroussaillement, le mot convivialité prend tout son sens, non seulement pendant le travail mais 
aussi à la pause-café de 10 heures, à l’apéritif et au moment du repas  tiré du sac. 
Jeudi 5 juin, débroussailleuse, tronçonneuse, mais aussi sécateurs, fourches et râteaux sont de 
nouveau de la partie, le temps est magnifique. Avec beaucoup d’entrain et de bonne humeur, le 
travail avance vite, et nous arrivons enfin en vue des remparts. 
La prochaine fois, chers amis, venez expérimenter la fraternité dans le travail qui n’apporte que joie, 
bonheur et … fatigue. 
Mais comme le dit la Sagesse populaire : « c’est une bonne fatigue ». 
Les Comités de la Randonnée veulent remettre çà en septembre. Ah ! vraiment, l’aménagement des 
chemins, « c’est le pied » ! 

P.B. 
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LA VIE DU CAUSSE 
 
 

Un menhir à découvrir ou redécouvrir 
 
Nous vous avions présenté dans le bulletin de décembre 
2005 un livret intitulé « Caselles et dolmens autour de 
La Couvertoirade » nous tenons à compléter cet 
inventaire en vous présentant cette pierre. Elle se situe à 
proximité du village, au pied du Montaymat, côté 
sud/ouest à une centaine de mètres de la route du 
Caylar, en face des champs de la plaine de 
« Laguiole », légèrement en hauteur. 
 
Au premier abord elle pourrait ressembler à une pierre 
séparant les évêchés, à l’image de celle présentée dans 
le topoguide page : 24. Cependant si cette pierre levée 
se trouve non loin de la ligne de changement de 
départements Aveyron/Hérault, elle se situe largement 
dans l’Aveyron, il s’agit donc plutôt d’un menhir. 
Il est exposé plein sud, sur un relief naturel  et à 
proximité d’une voie de communication ancienne 
comme c’est souvent le cas pour les menhirs, sa base a 
été entourée d'un petit muret.   VD 
 
 

Une formation pour dresser les chiens à La Couvertoirade 
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La flore du causse 
 
 
 
 
Nous vous proposons dans cette nouvelle 
rubrique de découvrir la flore très riche du 
Causse, un autre aspect du patrimoine de La 
Couvertoirade, à admirer chaque printemps. 
Notre première description porte sur une 
belle fleur, que l'on rencontre autour de La 
Couvertoirade: 
 

L'anémone pulsatille 
pulsitilla Vulgaris 

 
Famille: 
L'anémone pulsatille est aussi appelée 
coquerelle, fleur de Pâques ou passe-velours. 
C'est une plante  herbacée vivace à souche 
tubéreuse de la famille des Renonculacées. 
L'anémone pulsatille sur le Larzac peut être 
dite de Coste ou bien tardive. 
 
Description: 
L'anémone mesure de 10 à 30 centimètres. 
Ses fleurs en cloche sont assez grandes et  
légèrement penchées en début de floraison. 

 
Fleur: 
6 pétales  violet foncé sur le dessus et soyeux 
sur le dessous. 
 
Feuille: 
Feuilles radicales finement divisées et 
pourvues de poils argentés. 
 

Floraison: 
d'avril à mai sur le Larzac. 
Utilisation: 
Les fleurs au four pulvérisées permettent la 
fabrication d'une poudre à éternuer réputée 

pour chasser les migraines. 
Fraîche, cette plante est toxique. 

 
Anémone pulsatille défleurie  

 
Localisation de cette fleur autour de la 

Couvertoirade: 
 

Les randonneurs ou simples marcheurs du 
dimanche trouveront l'anémone pulsatille  en 
grand nombre autour de la Couvertoirade sur 
les pelouses sèches ou rocailleuses. 
 
De vastes tapis en recouvrent les alentours du 
village par exemple vers la chapelle de Saint 
Christol ou sur les côtés du GR entre la cité et 
La Pezade. Cette plante est protégée, sa 
cueillette est donc interdite.           
          Christelle  
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LA VIE COMMUNALE 
 
 

REFLEXIONS CONCERNANT L’ARTICLE 
SUR LA RENOVATION DE LA « BAOUME » 

(voir n° 104) 
 
Dès les premières lignes de cet article, la couvertoiradienne d’adoption que je suis, fut un peu 
chagrinée. 
Comment écrire que la Baume, une fois la mare comblée, ne rassemblait plus les hommes ! Si elle 
pouvait vous parler, la Baume, elle vous raconterait… 
Que de nombreux bergers l’ont traversée pour rentrer le troupeau à la bergerie. 
Que Marie, Emilie, Fernandine et Agnès y attendaient les commerçants ambulants. 
Que des générations d’enfants ont appris et apprennent encore à découvrir les joies du vélo. 
Que des discussions ont permis aux hommes de se retrouver et de confronter leurs idées. 
Qu’une grande fête du Bicentenaire de la Révolution y fut célébrée. 
Que pendant les périodes estivales, des mères et des grands-mères y ont « coucouné » leur 
progéniture en toute sécurité. 
Que des concours de pétanque mémorables s’y sont déroulés. 
Que représentations théâtrales, animations musicales y ont eu lieu et continuent d’animer cette 
place. 
Que de nombreux repas de l’Association des Amis y ont rassemblé la population. 
Que les enfants du village ont offert des spectacles inédits, feux d’artifice, à des parents et amis 
enthousiastes. 
Qu’apéritifs, petits déjeuners amicaux y ont apporté vie et convivialité. 
Qu’à Noël, les plus courageux viennent chanter au pied du sapin. 
Et que l’été, quelques habitués s’y retrouvent pour prendre la chaleur des derniers rayons du soleil 
et retrouver le calme de leur village prêté aux touristes durant la journée ! 
 
La Baume reste avant tout ce lieu de rassemblement, de vie, de jeux pour les enfants, et c’est à 
travers eux que l’amour de ce village se perpétuera. 
 
Les templiers et hospitaliers ont laissé leur trace… Les générations de ces deux derniers siècles ont 
écrit aussi l’histoire de La Couvertoirade – différente mais aussi riche. 
 

Jacqueline Dupont. 

 



 20 

LA VIE COMMUNALE 
 
 

UNE AMIE EST PARTIE 
 
 
 

 C’est avec tristesse que nous apprenons le décès de 
Mme Roussel, le matin du dimanche de Pâques. Bien 
connue des habitants de la Cité, elle égayait de sa bonne 
humeur chacun de ses séjours passés dans sa maison de 
la placette. Maison aux abords soignés, fleurie avec 
amour. Les pensées qui lui ont été adressées lors de 
l’assemblée générale de l’association l’ont sans doute 
accompagnée au moment du dernier passage. Le sourire 
des disparus est comme une boite à musique. A peine 
commence-t-on à penser à eux, qu’il en sort une chanson 
douce et lumineuse. Aussi douce et lumineuse que l’était 
Mme Roussel. A son époux, à ses enfants, à tous ceux 
qui l’aimaient et l’entouraient, nous adressons nos plus 
sincères condoléances. 

Article Midi-Libre 

Une amie est partie 
Tout doucement 
Au printemps de 
l’année deux mille 
huit. 
 
Une amie est partie 
A La Couvertoirade 
Un ciel de neige lui a 
souri. 
 
Une amie est partie 
Mes yeux, de pluie se 
sont remplis 
Et mon cœur est 
meurtri. 
 
Une amie est partie 
Sa joie de vivre 
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LA VIE COMMUNALE 
 
 

Les élections municipales 
 

RESULTATS  DES  ELECTIONS  MUNICIPALES  DES  9  ET  16  MARS  2008. 
Inscrits 205                 Votants 186                  Exprimés 180 

 
ELUS  AU  PREMIER  TOUR : ELUS AU SECOND TOUR : 
DUVIGNEAU Isabelle         115 voix,  WOOD Brigitte 111 voix 
GOUJON Frédéric                112 voix,  CALAZEL Robert    99 voix 
KARDASSEVITCH Cyril    114 voix,  
LABORIE Marie Josée         113 voix,  
MANINI Charles                   106 voix,  ELUE  MAIRE :     LABORIE Marie Josée 
NOUYRIGAT Paul                117 voix,  1er ADJOINT    :       ROUX Maryse 
ROUX Maryse                        116 voix,  2ème ADJOINT :       MANINI Charles, 
SARROUY Bernard               117 voix,   chargé du tourisme. 
SCHILDMANN Sabine         112 voix,  
 

Les deux façons pour être élu 
 
Notre ami Louis Valès, ancien maire d’Aguessac, connaît bien « le milieu ». Son « poème » nous a 
semblé assez ironique pour être publié dans notre bulletin. Toute coïncidence avec des personnes 
connues est absolument fortuite. 
 

Il y a deux façons d’agir pour être élu 
Tout dépend de ses buts. S’il veut être bien vu 
Il lui suffit de faire souvent du porte-à-porte 
Afin qu’on le voit bien car ce qui lui importe 
 
C’est que l’on croit de lui qu’il est le meilleur 
Et tant pis s’il n’est qu’un minable farceur 
Il fera le sérieux en disant toujours oui 
Jamais il dira non et tous seront ravis. 
 
C’est ainsi que l’on croit celui qui sait vanter 
Ce qu’il ne fait pas mais qu’il dit avoir fait. 
Pour lui on votera aux élections prochaines 
Et puis on dormira sans remords et sans haine… 
 
Il y a l’autre façon, pas forcément la bonne 
Pour être réélu quand son pays ronronne 
C’est l’élu qui se donne à fond à son travail 
Est partout à la fois, jamais dans son bercail. 
 
Et bien non, double erreur, il se sera trompé 
Et il sera battu aux élections d’après 
Car ce sont les braillards qui disent et ne font pas 
Mais savent se montrer qui l’auront mis à bas.                  Louis Valès. 
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LA VIE COMMUNALE 
 
 
Une exposition d’artistes au profit du Rédounel. 
 
A l'initiative de M.Debros et Mme Maréchal, membres de notre association, l'association ART'REV 
a organisé une exposition d'artistes amateurs du 14 au 17 juin 2008 dans la salle des fêtes de la 
mairie de La Couvertoirade, avec l'accord de la mairie. 
Une tombola a été réalisée durant ces 4 jours dont le bénéfice est revenu à la réfection du moulin du 
Rédounel. 
 
 
Nous en profitons pour vous rappeler que l’Association des Amis de La Couvertoirade reçoit 
toujours les dons pour la restauration du moulin du Rédounel (notre CCP en page 2). 
La mairie, quant à elle, est chargée de demander des subventions aux institutionnels. 
 
 
 

 
 

 
Les Festivités estivales 
 
Le mardi 29 juillet l'association participera aux « Mascarades » organisées 
par la municipalité en lien avec toutes les associations de la cité, Pierre Bouloc 
interviendra sur le thème de la vie à La Couvertoirade depuis la Révolution. 

 
Le jeudi 7 août aura lieu l'Assemblée Générale estivale à 15h à la mairie avec la projection d'un  
film réalisé par M.Cabirou sur les travaux du Rédounel puis vous serez tous invités à un apéritif au 
Rédounel pour admirer l'avancement des travaux. 
 
Les dimanches 13 juillet et 8 août, 18h à l’église, concert Médéric Tabart, guitare flamenco. 

 
 
Les lundis 14 juillet, 28 juillet, 4 août et 18 août, journées des enfants 
(jeux de pistes, ateliers artistiques, goûter). 
 
 

Les mercredis 16 juillet et 20 août  à 19h, promenade commentée autour du village, 
 à 20h, diaporama à la Scipione. 
 
Le vendredi 15 août et le samedi 16 août, 18h à l’église, concert Philippe Cornier, guitare 
classique. 
 
Le mardi 12 août, les Estivales du Larzac organisées par le CLTH, avec les artisans, les chevaliers 
et les musiciens dans les rues du village. 
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NOS JOIES, NOS PEINES 
 
 
CARNET  ROSE 
 
Nino CALMET-BERGNES est né le 4 janvier à Millau. Félicitations à Benjamin et Aurélie, 
responsables du gîte de la cité. 
 

Félicitations aux heureux parents. 
 
MARIAGE 
 
Céline OLIVIER et Stéphan MOULIN le 10 mai. La noce s’est déroulée à Millau et dans le cadre 
bucolique de La Salvage. Céline est notre hôtesse d’accueil, adjointe du patrimoine et nous la 
voyons tous les jours guider les touristes dans les rues de la cité. 
 

Félicitations renouvelées à Céline et Stéphan. 
 
CARNET  NOIR 
 
- Madame Emma PRUCEL, épouse Guilhou, le 24 janvier à Rieupeyroux. Née à La Couvertoirade 
(Cazejourdes) en 1914, elle était la tante de Josy, agent du patrimoine titulaire de notre village. 
 
- Madame Marie UCHEDA, le 23 février. Née à Mauguio en 1912, elle était la mère d’Henri, potier 
à la retraite, et la grand-mère de Rémi et de Julie. 
 
- Madame Marie-Renée ROUSSEL, le 23 mars à Toulouse. Lors de l’A.G. du 22 mars, nous avons 
excusé ceux qui ne pouvaient être avec nous et avons eu une pensée pour Mme Roussel. Le jour 
même nous avions eu des nouvelles par son mari qui, de Toulouse, nous souhaitait une réunion 
fructueuse mais qui n’avait pas caché l’état de son épouse, qui s’éteignait dans la nuit du dimanche 
de Pâques. Perte douloureuse pour ses proches. Mais aussi pour nous tous, « amis de La 
Couvertoirade ». Quel recueillement et quelle émotion chez tous ceux qui l’ont accompagné au 
caveau familial dans l’ancien cimetière de Béziers ! Certes les petits-enfants dans leurs ultimes 
paroles pour Manée nous demandaient de ne pas être tristes… 
Mais comment ne pas l’être ? 
 

« Du côté de Millau, la rencontre d’un lieu et 
d’une maisonnée, coup de foudre immédiat de la 
part de Manée… 
Une petite cité au milieu du Larzac 
Se détacha soudain au milieu du ciel bleu 
Que pouvait bien cacher ce lieu bien protégé 
A l’abri des remparts, halte des Templiers ? 
La Couvertoirade. 
La petite maison, coquette et bien ancrée 
Deviendra le refuge de Pitou et Manée… » 
(Marie-Elizabeth – mars 2008) 

Monsieur Roussel, votre refuge vous a attendu… Vous êtes revenu en ce mois de mai, dans ce lieu 
où vous n’avez que des amis, « dans ce lieu ancestral et si plein de magie », comme l’a écrit Marie-
Elizabeth. 
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« Que ce lieu que tu aimes 
Soit toujours dans ton cœur 
Gage de petits bonheurs 
Tout au long des années. » 

 
- Madame Claire Mathilde BEC, décédée au Caylar le 26 mars, à l’âge de 85 ans. Elle était la belle-
mère de Pierre-Marie Bertrand, secrétaire général du Sivom du canton du Caylar et président d’une 
association amie. 
 
- Madame Elise CAUVEL, décédée le 6 juin à Toulouse à l’âge de 88 ans. Ses obsèques ont eu lieu 
à Adissan (Hérault) où elle repose auprès de son époux Georges. Nous garderons d’Elise le souvenir 
d’une personne discrète et accueillante, qui aimait retrouver sa maison familiale à La Couvertoirade 
et que nous apercevions souvent tricotant sur sa terrasse. Nous présentons à ses enfants Pierre, 
Jacques, Bernard et à leurs familles, nos sincères condoléances. 
 
- Monsieur Guy GLANDIERES, décédé à l’âge de 60 ans, à Saint Jean d’Angle en Charente 
Maritime. Il a vécu une partie de sa jeunesse à La Couvertoirade où son père était facteur, sa mère 
s’occupait de l’agence postale. Nous présentons à son épouse, ses filles et à la famille Glandières 
nos sincères condoléances. 

 
Sympathie que nous renouvelons à toutes les familles en deuil. 

 
 

 
 

Notre Assemblée Estivale 
aura lieu le 

 

Jeudi 77 août 2008 
à la Mairie à 1155 h 

 
Suivie du verre de l’amitié au Moulin du Rédounel 


